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Deborah LORENZINO 
Présidente DéFI Jeunes

Un CA plus engagé à la tête de DéFI Jeunes.

Je tiens avant toute chose à vous remercier pour la 
confiance que vous m’avez accordée ainsi qu’à mon 

équipe lors de l’ AG élective du 23 septembre dernier. 

Je félicite les 24 candidats des 2 équipes qui se sont présen-
tées au suffrage pour leur implication et leur énergie.

Le nouveau CA que j’aurai l’honneur de présider pour les 3 pro-
chaines années se voudra rassembleur et aura à cœur de contribuer 

à concrétiser les projets dynamiques et novateurs de tous les jeunes 
qui se tourneront vers lui.  

Je ne peux que souhaiter que ce dynamisme perdure.  Ainsi, nos étudiants 
à l’ULB travaillent activement au lancement d’un cercle étudiant, l’initiative 

« Bruxelles boentje » se mettra en place dans chaque section et plusieurs 
activités historiquement bruxelloises seront délocalisées vers la Wallonie.

Peut-être un peu moins axée sur les événements, notre équipe tient à ce que 
DéFI jeunes se positionne davantage sur le plan politique. Dès 2017, des années 

thématiques se clôtureront par une université d’été. Les bureaux politiques seront 
le lieu d’impulsion de cette démarche plus engagée. Vous en découvrirez davantage 

dans les pages qui suivent.

Je ne saurais clôturer cet édito sans remercier Jérôme De Mot, président sortant, pour son 
implication et son action pendant les 3 années de sa présidence. Grâce à tout le travail 
abattu, il me remet les clés d’une organisation de jeunesse en plein essor.  

Bonne lecture !
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salon de l’éducation
DéFI Jeunes a récolté des signatures pour sa pétition sport au salon de l’éducation à Charleroi en collaboration               

avec Relie-F

        Bar burger 
      Nouveau grand succès pour le Bar Burger où pas moins de 150 burgers et veggie burgers ont été engloutis !

        Garden party rhode-saint-genèse 
      Le soleil, l’exotisme et la magie étaient au rendez-vous pour la garden party des DéFI Jeunes de Rhode !

En ACTION
Découvrez l'intégralité de nos actions  
et de nos photos sur defijeunes.be.

élection de la nouvelle équipe 
Le vendredi 23 septembre, l’assemblée générale élective de DéFI Jeunes 
a désigné l’équipe présentée par Deborah Lorenzino comme Conseil 
d’Administration pour les 3 prochaines années. Toutes nos félicitations.

DÉFIBÉRIQUE
Un grand merci à vous tous pour votre participation lors 
du souper DéFIbérique de la section DéFI d’Ixelles!

      campagne je ne suis pas une vache
     À l’initiative de Jonathan Martin, les DéFI Jeunes sont montés à bord des trains pour rencontrer les étudiants.
     Suivez cette campagne sur: www.pasunevache.be. L’action soutenue par les députés Emmanuel De Bock et Fabian

     Maingain rencontre un grand succès.

défi jeunes au barbecue de défi schaerbeek
Un grand merci à tous pour votre participation à ce bar-

becue! Les jeunes y étaient présents en  nombre. 
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la nouvelle présidente:

deborah lorenzino 

entrevue avec la nouvelle présidente  
de DéFI Jeunes
quel est ton parcours ?
Juriste de formation, je suis conseillère com-
munale à Schaerbeek depuis 2012 et cheffe de 
groupe DéFi au sein de la Liste du Bourgmestre. 
Je travaille depuis 2014 au sein du cabinet de 
la ministre Cécile Jodogne comme chargée des 
affaires parlementaires et des relations avec le 
parti. Je me suis notamment spécialisée dans les 
matières suivantes : culture, petite enfance et pou-
voirs locaux. Toutes ces expériences m’ont permis 
de me familiariser à l’organisation interne de DéFI 
et à développer mes contacts avec les acteurs 
du monde politique et du secteur de la jeunesse.

Mon trait de caractère.
Je pense être quelqu’un d’humain. Tenter de com-
prendre l’autre, ses motivations, les raisons de ses 
actions et de ses réactions, être à l’écoute, sont 
des qualités essentielles. Je ne dis pas que j’y 
parviens toujours mais en tant que femme enga-
gée, j’y accorde une importance fondamentale.  
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Ce que j’apprécie le plus.
La différence, véritable source de richesse. 

Ce que je déteste le plus.
Les gens bêtes et méchants, la mauvaise foi, les 
donneurs de leçons.

Mon héros.
Après mure réflexion, je ne vais 
pas citer un grand nom de l’his-
toire mais un héros anonyme 
comme il en existe beaucoup : 
mon grand-père, un homme 
engagé et de conviction. Né en 
1909, il a connu les 2 guerres 
mondiales ainsi que la politique 
d’expansion impérialiste de Mussolini. Dès le 
milieu des années 30, il a milité contre la poli-
tique colonialiste de son pays : l’Italie. Il est allé 
sur place en Lybie et en Éthiopie apporter son aide 
humanitaire aux populations locales.

Mon occupation préférée.
La lecture. Rien de tel pour se détendre.

Mon compositeur préféré.
J’aime beaucoup l’opéra que j’ai découvert à 
La Monnaie lors d’une sortie à l’école primaire. 
J’apprécie énormément les compositeurs italiens 
du XIXème siècle tels que Verdi et Puccini. 

Mon rêve de bonheur.
Question difficile. Je suis une éternelle insatisfaite, 
pour moi, le bonheur est toujours de courte durée 
car je me projette rapidement dans la perspec-
tive de l’étape suivante à franchir. Je dirais que 
le bonheur, serait d’arriver à se contenter de ce 
que l’on a.

Pourquoi as-tu décidé de te présenter à la pré-
sidence des DéFI Jeunes ? 

Active chez les JFDF depuis 2011, j’ai très vite 
posé ma candidature comme présidente de la 
section locale de Schaerbeek. J’avais envie de 

relancer et de redynamiser cette sec-
tion qui est actuellement l’une des plus 
actives à Bruxelles. Nous organisons de 
nombreuses activités et de plus en plus 
de jeunes nous rejoignent. Preuve en est, 
15% de l’AG de DéFI Jeunes sont consti-
tués de Schaerbeekois. Administratrice 
active au sein du précédent conseil 
d’administration de DéFI Jeunes, j’ai 
eu envie de franchir un nouveau cap 
en m’investissant davantage encore 

au service de notre association à Bruxelles, en 
périphérie et en Wallonie.

Qu’est-ce qui va changer au sein de notre asso-
ciation ? quelles innovations ?

Avec mon équipe, je souhaite apporter un souffle 
nouveau à notre asbl. À titre d’exemple, nous 
lancerons les années thématiques, véritables fils 
conducteurs de nos actions. La thématique choisie 
sera développée à travers des actions de terrain, 
des bureaux politiques, des polico-datings avec 
des personnalités politiques ou d’autres experts. 
L’année thématique se clôturera par une univer-
sité d’été. Celle-ci permettra de faire la synthèse 

Nous sommes 
issus  

d’un parti  
profondément 

européen.
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des travaux de l’année et d’adopter la position 
officielle de DéFI Jeunes sur les thèmes abordés. 
Nous souhaitons ainsi développer un véritable pro-
gramme doctrinal portant sur les questions socio-
économiques, environnementales, 
culturelles, éducatives, sportives, 
… qui intéressent les jeunes.

Quels sont les dossiers que tu 
comptes porter avec ton équipe ? 

Comme je l’ai évoqué, il y a de 
nombreux sujets sur lesquels nous 
souhaitons nous positionner. Si je 
ne devais en relever qu’un seul, 
ce serait celui des questions euro-
péennes et internationales.  Nous 
sommes issus d’un parti profondé-
ment européen. L’Europe est plus 
que jamais au cœur de l’actualité. 
Je pense par exemple au Brexit qui 
aura indubitablement des conséquences lourdes 
tant pour le Royaume-Uni que pour l’Europe. Il 
peut cependant se révéler une belle opportunité 
pour Bruxelles. Il y a également toute la question 
des migrants envers lesquels l’Europe a une res-
ponsabilité morale et humanitaire. 

Quels sont tes projets au niveau local ? 

Les sections locales ont connu un essor important 
sous la précédente mandature. Elles sont pas-

sées de 20 à 33 en l’espace de 3 
ans, ce qui a concouru à accroître le 
nombre de nos membres et de nos 
sympathisants. 

Nous souhaitons aller plus loin et 
affirmer notre ancrage en Wallonie 
en doublant le nombre de sections 
locales. Nous avons énormément de 
potentiel, des jeunes de talent et de  
convictions. Nous souhaitons vrai-
ment développer une collaboration 
forte avec les sections provinciales 
car chaque province a sa spécifi-
cité. En ce qui concerne Bruxelles, 
contrairement aux idées reçues, il y 
a encore beaucoup  à faire. Les DéFI 

Jeunes sont absents dans certaines communes. 
Notre objectif est qu’il y ait une section locale 
par commune.  Bien évidemment, nous n’oublions 
pas la périphérie. Nous souhaitons véritablement 
repartir à la conquête de la périphérie bruxelloise 
en développant une section dans chaque commune 
à facilités et de nouvelles sections dans l’arron-
dissement de Halle-Vilvoorde. Nos objectifs pour 
les sections sont ambitieux mais nous pouvons 
les atteindre.  Le nouveau CA se veut proche des 
jeunes, rassembleur, à l’écoute. Nous souhaitons 
par ailleurs développer de nouvelles formes de 
collaborations et de synergies avec  les sections 

L’année  
thématique se 
clôturera par 
une univer-

sité d’été qui 
présentera la 
synthèse des 

travaux de 
l’année.
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locales et entre elles. Nous projetons de mettre 
en place rapidement un tout nouveau système 
de parrainage qui permettra aux plus jeunes, aux 
nouveaux membres et à tout jeune qui le sou-
haite de bénéficier de l’expérience des membres 
chevronnés. 

 
Les élections approchent, avez-vous l’intention 
de soutenir les jeunes dans leurs démarches ? 
De quelle manière ? 

Notre organisation de jeunesse a pour vocation de 
former des jeunes citoyens responsables, actifs, 
critiques et solidaires (CRACS). La responsabili-
sation des jeunes passe notamment par l’enga-
gement politique qui mènera certains de nos 
jeunes à défendre les positions de DéFI Jeunes 
aux prochaines élections communales de 2018 et 
ensuite aux différentes élections régionale, fédé-
rale et européenne de 2019. Je suis profondément 
convaincue que les jeunes peuvent réellement faire 
évoluer les choses en posant un regard neuf sur 
le monde politique et en proposant des idées 
nouvelles.  Mon équipe s’engage à soutenir les 
jeunes afin qu’ils soient bien représentés sur les 
listes électorales  en place utile et en nombre 
suffisant. Très rapidement, nous mettrons en place 

un module de formation préparant les jeunes à 
l’argumentation, à la prise de parole en public, 
à la participation aux débats, … Chaque jeune 
qui le souhaite se verra attribuer un parrain qui 
l’accompagnera pendant la campagne électorale. 
Nos jeunes élus mettront leur expérience à dispo-
sition de ceux qui se lancent.

Le mot de la fin.
Je repense soudainement à une phrase que m’a 
dite un de mes professeurs de mathématique 
lorsque contre toute attente j’avais brillamment 
réussi l’examen de fin d’année : « Tu seras éton-
née de tout ce que tu peux accomplir quand tu te 
donnes de la peine pour y  arriver ». C’est une belle 
formule qui encourage à se battre pour atteindre 
ses objectifs. Je n’ai jamais oublié cette phrase 
que je garde toujours dans un petit coin de ma 
mémoire. 

La rédaction. 
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DéFI JEUNES:  
défi jeunes se dote d’un nouveau c.A. 

Elodie D’Halluweyn :  
Vice-Présidente 

Originaire de Nivelles et de Soignies, je suis diplô-
mée de l’ULB d’un master en sciences politiques 
- relations internationales ainsi que d’un mas-
ter en sciences et gestion de l’environnement.  
Je travaille pour l’ASBL GAIA, organisme princi-
pal de défense des animaux en Belgique. Je suis 
également active au sein de l’ASBL Végétik, où je 
coordonne les activités de la section bruxelloise, 
où nous militons pour un monde plus juste et plus 
durable ! Je suis active chez DéFI car je partage 
les valeurs de laïcité nécessaires à notre société, 
d’égalité hommes-femmes, de tolérance et de 
solidarité. Je compte contribuer au développe-
ment de ces thématiques et de l’implication de 

DéFI Jeunes en ce qui concerne 
les sujets environnementaux 
et de bien-être ani-
mal, trop sou-
vent délais-
sés par les 
programmes 
politiques !

Laurent Katz :  
Trésorier  

Originaire de la région montoise, j’ai étudié à Mons 
et à l’ULB, d’où je suis sorti avec un master en ges-
tion des ressources humaines. Je vis actuellement 
à Gembloux. Depuis maintenant plus de 4 ans, je 
travaille au Service public régional de Bruxelles et 
plus précisément à Bruxelles Pouvoirs locaux dans 
le staff du directeur général. J’y assure le suivi de 
l’ensemble des projets informatiques et collabore 
à la politique RH. J’adore bosser en équipe sur 
des projets et relever des défis. 

Œnologue averti et fin gastronome, j’aime égale-
ment partir en balade dans la campagne environ-
nante, lire, L’Histoire de façon générale, le sport 
et la sieste! 

Les prémices de mon envie de m’engager dans 
la vie politique et plus particulièrement au 

sein du parti DéFI (encore FDF à l’époque) 
datent de la campagne pour les dernières 
élections régionales. Aujourd’hui, en 
tant que Vice-président de la section 
Jeunes de Gembloux, j’ai à cœur de 
construire un programme de qualité en 
me basant sur une analyse rigoureuse 

de ma commune. C’est comme cela 
que je conçois la politique: être 

rigoureux et crédible dans 
nos propositions.
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Nicolas Harmel : 
Secrétaire politique 

Jeune Ixellois, marié et père d’une petite fille, je 
suis engagé depuis plus de 8 ans au sein de la 
section Jeunes d’Ixelles. Pour moi la politique c’est 
tout d’abord  « être au service des citoyens ». Je 
suis un homme de convictions, je ne m’engage 
pas dans la politique pour vivre d’elle, mais pour 
faire changer les mentalités et pour remettre les 
jeunes  au centre des priorités politiques. 

Fort de mes expériences électorales ainsi que de 
mon implication au sein du cabinet du ministre 
Gosuin, je m’engage à soutenir la place des jeunes 
au sein de DéFI.

En tant  que secrétaire politique  de 
DéFI Jeunes, j’aurai à cœur d’ani-
mer des débats sur des sujets de 
société qui touchent directement les 
jeunes, de faire entendre l’avis des 
DéFI jeunes au sein des instances du 
parti mais aussi à l’extérieur de celui-ci.

Delphine De Valkeneer :   
Secrétaire générale 

Je suis engagée depuis 2010 au sein de DéFI 
Jeunes (anciennement Jeunes FDF), notamment 
en tant que Présidente de la section DéFI Jeunes 
de Woluwe-Saint-Lambert ainsi qu’en tant que 
secrétaire générale adjointe de l’équipe sortante. 

Passionnée de politique locale, je siège au conseil 
communal et j’occupe la fonction de Cheffe de 
groupe de la Liste du bourgmestre Olivier Maingain. 
A côté de mes engagements politiques, je suis 
avocate et dispense les travaux pratiques en droit 
administratif à l’UCL.  
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Mickaël Coulon :  
secrétaire général adjoint 

Militant wallon de la première heure, j’ai longtemps 
été actif au sein de la Fédération hennuyère des 
FDF et candidat à plusieurs élections notamment 
aux communales et aux provinciales de 2012 ainsi 
qu’aux législatives de 2014. 

J’ai occupé différentes fonctions au sein des 
Jeunes FDF dont les fonctions de président de 
section locale à Colfontaine, responsable des 
Jeunes dans le Hainaut et le poste de secrétaire 
général pour la Wallonie au sein du CA de l’équipe 
de Patrick de Mûelenaere jusqu’en 2013. Je pos-
sède donc une certaine expérience au sein des 
Jeunes, expérience que je compte bien mettre à 
contribution aux côtés des autres administrateurs 
et à la disposition de nos membres pour de nom-
breuses actions.

Grégory Boen : 
Administrateur en charge de la défense des 
droits des minorités

Je suis conseiller communal à Drogenbos et 
conseiller de police depuis 2006. Je suis déten-
teur d’un diplôme en management communal à 
la Business School Solvay. Je me suis engagé 
en politique il y a plus de dix ans en relançant la 
section locale FDF à Drogenbos avec l’ancienne 
échevine Corinne François. 

Pour moi, il est indispensable et primordial d’impli-
quer et de conscientiser les jeunes sur la défense 
des droits des francophones en périphérie, dans 
les domaines qui les concernent et sur le refus 
de toutes discriminations. Il est également impor-
tant de motiver les jeunes habitant en Flandre à 
rejoindre notre organisation de jeunesse.
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Kevin Charlier :  
Administrateur chargé des matières  
européennes et internationales 

 Âgé de 23 ans, je suis étudiant en dernière année 
en tourisme et gestion.  En tant qu’animateur bre-
veté (via jeunesse et santé), je suis très impliqué 
dans les mouvements de jeunesse  et chef lutin à  
la Fédération Guides  (GCB).  Je suis par ailleurs 
également très impliqué dans la vie associative 
de mon quartier.

Sur le plan politique, j’ai rejoint DéFI en janvier 
2013 (FDF à l’époque) après avoir découvert sa 
volonté de s’implanter durablement en Wallonie et 
de proposer des idées novatrices. J’ai participé à la 
campagne électorale de 2014 en tant que candidat 
suppléant. Actuellement, j’occupe la fonction de 
secrétaire au sein de ma section locale : Braine 
l’Alleud et de secrétaire adjoint au sein de la fédé-
ration provinciale du Brabant wallon. Côté Jeunes, 
j’ai récemment été désigné Président des DéFI 
Jeunes BW et suis également membre très actif 
du Conseil de la Jeunesse en Fédération Wallonie-
Bruxelles, organisme dans lequel  
je m’intéresse aux ques-
tions européennes et 
internationales. 

François Hotton : 
Administrateur en charge des événements 

Ancien président de la section provinciale 
luxembourgeoise de DéFI Jeunes, j’ai pu orga-
niser de nombreuses activités avec les jeunes 
de ma province. Mon engagement date de 
l’époque de la séparation avec le MR. Je suis 
convaincu que DéFi est un parti d’hommes et 
de femmes de conviction et de parole. C’est 
le discours qui m’a séduit. Je suis quelqu’un 
d’ouvert, qui cherche le dialogue entre les per-
sonnes et les communautés. C’est un atout 
non négligeable pour la participation et l’orga-
nisation des événements nationaux et locaux 
de notre organisation. Je suis âgé de 31 ans, 
fonctionnaire communal (spécialisé en police 
administrative et en cimetières) mais aussi 
indépendant complémentaire dans l’entretien 
et la restauration de la pierre naturelle. Mon 
implication au sein de DéFI Jeunes sera aussi 
de fournir des compétences et 
des réflexions.
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Nicolas  HARMEL
Président de DéFI Jeunes Ixelles

Matthieu Pillois :  
Administrateur chargé du secteur associatif

L’engagement: mon leitmotiv depuis plusieurs 
années déjà. Tout d’abord de par ma famille. 
Ma grand-mère était en effet investie au sein 
du parti et présidait le CPAS d’Auderghem et 
mon oncle, Eric Bott, est député-échevin des 
sports et de la jeunesse à Woluwe-Saint-Lam-
bert. C’est dire à quel point l’ADN DéFI coule 
depuis longtemps dans mes veines. À l’obten-
tion de mon master en sciences politiques à 
finalité administration publique, j’ai posé ma 
candidature pour intégrer le cabinet du mi-
nistre Didier Gosuin, une évidence pour moi. 
Être au cœur de l’action politique me permet 
de saisir l’essence même de notre programme 
et de m’investir de manière la plus concrète 
auprès de nos concitoyens. 

Fort de l’expérience acquise au sein du cabinet et 
conscient du rôle que nous aurons à jouer demain, 
je souhaite mettre au service de DéFI Jeunes mon 
investissement et mes convictions afin de mener 
à bien les actions qui nous unissent aujourd’hui 
et celles de demain !

Vincent Pâques :
Administrateur en charge des questions 
étudiantes 

À l’âge de 25 ans, je suis employé la journée et 
étudiant en marketing le soir. J’ai la chance d’avoir 
un aperçu de ces 2 mondes différents et complé-
mentaires que de plus en plus de jeunes vivent au 
quotidien. Mes valeurs ainsi que ma volonté de 
vivre dans une société consciente de son évolution 
sont des atouts que j’aimerais mettre à  dispo-
sition de DéFI jeunes. De plus, je suis réfléchi et 
consciencieux.

Actif depuis 5 ans au sein de la section DéFI de 
Forest, je suis également représentant DéFI Jeunes 
à la FESOJ. En 2012, je me suis présenté pour 
la première fois aux élections communales. J’ai 
par la suite  contribué comme militant actif à la 
campagne  régionale de 2014.

Les élections de 2018 seront les premières de 
DéFI et ont donc une grande importance pour sa 
jeunesse qui souhaite faire bouger les choses. 
Plus que jamais mon implication au sein de l’asbl 
sera entière afin de diffuser largement nos idées.  
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L’ancien président de DéFI Jeunes et nouvel administrateur 
chargé des relations avec le secteur de la jeunesse revient sur 
ces trois années passées à la barre de l’association. Rappelons 
qu’il collabore avec les mandataires DéFI depuis 2008, d’abord 
comme attaché de presse et directeur de cabinet adjoint du 
secrétaire d’État aux Finances, Bernard Clerfayt. Ensuite comme 
attaché parlementaire auprès du groupe FDF au parlement 
fédéral, enfin comme responsable communication de la secré-
taire d’État bruxelloise et ministre COCOF, Cécile Jodogne. Il a 
également présidé la section DéFI d’Uccle pendant 2 ans. 
II est actuellement trésorier du Fraje et administrateur 
du Commissariat à l’Europe et aux Organisations 
internationales.

quand avez-vous commencé à être actif au sein 
de DéFI Jeunes ?

C’était en 2009 lorsqu’ Emmanuel De Bock m’a 
invité à participer à plusieurs actions en périphé-
rie bruxelloise. Deux ans plus tard, je suis entré 
au conseil d’administration de notre associa-
tion comme secrétaire politique adjoint de 
Michaël Vossaert. J’ai pu mieux comprendre 
le fonctionnement de notre association et 
j’ai pu m’investir encore davantage dans 
les actions politiques de DéFi Jeunes. Je 
remercie encore Patrick de Mûelenaere qui 
a présidé notre organisation de jeunesse de 
2011 à 2013. Lorsqu’il a décidé de quitter 
son poste, j’ai naturellement présenté ma 
candidature. Avec Fabian Maingain, Michaël 
Vossaert et d’autres jeunes, nous avions une 
idée précise des projets que nous voulions 
mener afin de sensibiliser les jeunes de 

interview:

jérôme de mot 
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Wallonie et de Bruxelles aux valeurs de DéFI, de 
défendre les droits des francophones en Wallonie, à 
Bruxelles et en périphérie et de promouvoir la soli-
darité au sein de la Fédération 
Wallonie-Bruxelles.

Quelles étaient les raisons 
de votre engagement auprès 
de l’association ?

Trois raisons m’ont poussé à 
m’investir chez DéFI de manière 
générale. Tout d’abord, comme 
ancien habitant de Crainhem, je 
suis très sensible à la protection 
des minorités nationales. DéFI est 
le seul parti qui défend à 100% 
les francophones de ce pays, tant 
du point de vue juridique que socio-économique. 

La Région flamande refuse toujours de ratifier la 
Convention-cadre pour la protection des mino-
rités. DéFI se bat bec et ongles pour que soit 

reconnue cette minorité. Il faut continuer dans 
ce sens. Comme le dit si bien Olivier Maingain, la 
protection des minorités est la pierre angulaire du 

fédéralisme belge ! Deuxièmement, DéFI 
est le seul parti à avoir réellement fait 
des propositions concrètes pour inscrire 
la laïcité de l’État dans la constitution. Il 
est primordial d’inscrire ce principe pour 
ancrer le fait que la loi est supérieure 
à toute loi religieuse ou morale, tout en 
garantissant naturellement le respect 
de la diversité des convictions philoso-
phiques et religieuses. 

Enfin, le parti propose une troisième 
voie économique et fiscale à côté du 
libéralisme et du socialisme. Pour toutes 
ces raisons, j’ai accepté de travailler au 

cabinet de Bernard Clerfayt (en 2008) et j’ai rejoint 
DéFI. En tant que jeune, il me semblait logique de 
participer activement aux activités de l’organisa-
tion de jeunesse du parti.

Quelles étaient les priorités liées à la jeunesse 
pendant vos trois années de présidence ?

Au sein de notre organisation, mes priorités étaient 
d’augmenter le nombre de membres et de sec-
tions locales et surtout, de mettre les jeunes en 
ordre de marche pour les élections de 2014. Je 
dois dire que je suis assez fier des résultats. Nous 
sommes passés de 1200 à 2500 membres et de 
20 à 33 sections locales en 3 ans. La stratégie 
d’avoir ouvert le CA aux jeunes membres wallons a 
été payante. Le développement de nos activités en 
Wallonie a montré l’intérêt d’un plus grand nombre 
de jeunes pour nos actions.

En ce qui concerne les priorités strictement liées 
à la jeunesse, nous avons traité de nombreux dos-
siers ces dernières années : l’emploi des jeunes, 
l’apprentissage des langues dans les écoles, les 

La Région fla-
mande refuse 

toujours de 
ratifier la 

Convention-
cadre pour la 
protection des 

minorités. 
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infrastructures sportives en Fédération Wallonie-
Bruxelles, la liberté d’expression, la légalisation 
du cannabis, le droit pour les HSH 
de donner leur sang, la défense 
des minorités, la fin des quotas des 
numéros Inami, ... Nous avons déve-
loppé de manière très importante 
nos relations avec le secteur de la 
jeunesse et nous avons pu nous 
positionner sur de très nombreux 
sujets primordiaux pour la société 
de demain !

Pouvez-vous citer les difficul-
tés majeures rencontrées lors 
de votre mandat ?

La difficulté majeure est probablement l’agenda. 
Lorsque l’on préside une organisation de jeunesse 
politique, on est amené à rencontrer beaucoup de 
monde, à participer à des débats, à être invité à 
des séminaires, à organiser des événements, à 
participer à des actions de terrain. Avec mon boulot 
à temps plein dans un cabinet ministériel et mon 
action bénévole comme trésorier du Fraje (Centre 
de Formation permanente et de Recherche dans 
les milieux d’Accueil du Jeune Enfant), l’organi-
sation de mon temps était primordiale. 

C’est pourquoi il fallait être entouré de jeunes moti-
vés qui voulaient s’investir à 100% dans les actions 
de l’association. J’ai eu beaucoup de chance. De 
nombreux jeunes se sont investis chez Relie-F, 
au sein du Conseil de la Jeunesse, à la sous-
Commission Citoyenneté de la CCOJ, aux débats 
apprentis citoyens, … Nos permanents ont aussi 
fait un travail remarquable. Je tiens vraiment à 
remercier tous ceux qui ont participé à la vie de 
notre association à des degrés divers.

Il fallait être 
entouré de 

jeunes motivés 
qui voulaient 
s’investir à 
100% dans 

les actions de 
l’association.

Le changement de nom de l’association était-il 
nécessaire  ?

Le bureau politique des Jeunes s’est 
clairement positionné à l’unanimité 
(moins une abstention) en faveur du 
changement de nom. Nous étions 
donc favorables au changement. 
Certes, nous étions et nous sommes 
tous attachés au nom et au sigle 
FDF. Il y a cependant un aspect émo-
tionnel que l’on doit mettre de côté 
si l’on veut redéployer notre action. 

DéFI est le parti de la vigilance 
francophone. En changeant de nom, 
nous n’abandonnons pas notre vigi-

lance face au nationalisme de certains au Nord 
du pays et face au repli sur soi de certains partis 
conservateurs. 

Oui, nous sommes et nous restons fédéralistes. 
Le fédéralisme pour lequel nous avons toujours 
combattu inclut la défense des francophones. Mais 
nous devions aller de l’avant et changer de nom si 
nous voulions montrer l’étendue de notre action 
tant d’un point de vue socio-économique, qu’en 
matière d’environnement, d’éducation, de culture 
et de justice. Nous devions remettre le citoyen au 
centre des décisions politiques et montrer toute 
notre indépendance face à la pilarisation de la 
société. 

 MAG
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Quels sont vos regrets ? (certains projets non 
aboutis, … ?) et quels sont vos succès ?

Mon regret est de ne pas avoir pu 
développer nos relations avec des 
organisations de jeunesse étran-
gères. Nous avons fait connaître les 
institutions européennes et interna-
tionales à nos jeunes. Mais c’est en 
rencontrant des jeunes d’ailleurs 
que les jeunes d’ici comprennent le 
monde. Bruxelles étant la capitale de 
l’Europe, une multitude d’associa-
tions et d’institutions y ont leur siège. 
Cela représente une belle opportu-
nité pour les jeunes de découvrir 
et de dialoguer avec ceux qui ont 
d’autres cultures, d’autres manières de vivre, … 

Je reste convaincu que la politique européenne 
et internationale est d’une importance cruciale 
pour une association comme DéFI Jeunes. Pour 
ce qui concerne les succès, je crois que j’ai réussi 
à redynamiser l’association en termes d’activités 
et d’image. Nous partions de très loin. Je suis 
heureux aujourd’hui qu’un outil comme le MAGenta 
permette de faire connaître nos positions à l’inté-
rieur comme à l’extérieur du parti. Nous avons 

aussi motivé de nombreux jeunes à s’investir sur 
le terrain. Preuve en est, le nombre de membres 
qui a substantiellement augmenté !

Quels conseils donneriez-vous à 
notre nouvelle Présidente ?

Après son élection, je lui ai conseillé 
d’être à l’écoute des jeunes, de les 
soutenir dans leurs projets et de 
développer encore les bureaux poli-
tiques pour inclure le maximum de 
jeunes dans les décisions.

Avez-vous un souvenir anecdo-
tique amusant pour nos lecteurs ?

Si vous aimez les anecdotes, c’est au 
sortir des cafés concerts que j’en aurai à compter. 
C’est l’occasion annuelle de se rencontrer entre 
jeunes et n’ayons pas peur des mots : de faire la 
fête, parfois beaucoup trop arrosée ! 

C’est avec bien des jeunes, des membres, des 
administrateurs qui au fil du temps sont devenus 
des amis que j’ai dû faire bien rire mon entourage 
en faisant quelques excès notables comme danser 
sur les tables torse nu, escalader un balcon pour 
rejoindre une soirée privée ou faire le fou dans les 
bars du Marché au Charbon. 

Je n’en suis ni fier ni honteux, j’en retiendrai juste 
que c’est parfois dans de telles occasions que 
se durcit le ciment qui permettra à une équipe 
motivée de bétonner une campagne électorale.

Je tiens  
vraiment à 

remercier tous 
ceux qui ont 
participé à la 
vie de notre 
association.

La rédaction. 
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C’est avec consternation que nous avons appris la 
victoire de Donald Trump à l’élection présidentielle 
américaine.

Nous respectons le vote des américains même si 
leur choix n’est, en termes de convictions, pas le 
nôtre. De très nombreux citoyens lui ont manifesté 
leur confiance et nous nous devons de respecter 
la démocratie.

Cependant, nous espérons que Donald Trump 
prendra de la hauteur face à la responsabilité qui 
incombe à la fonction que les électeurs lui ont 
confiée. Il faut à présent du rassemblement et 
de la bonne gouvernance pour que le système 
continue de fonctionner.

A nous de jouer pour que cela ne se produise pas 
chez nous !

Si les électeurs américains ont voté en masse, il 
s’agit surtout d’un vote de contestation dénonçant 
le fossé actuel entre le politique et le citoyen. Le 
peuple américain, en votant de la sorte, a exprimé 
un ras-le-bol que nous ne pouvons ignorer.

Nous remarquons cet écart entre les politiques 
et les citoyens constamment, en Europe aussi, 
avec la montée en flèche des partis populistes et 
d’extrême droite. Il est nécessaire de faire de la 
politique autrement en y intégrant le citoyen, ses 
désirs et ses besoins.

Pour DéFI Jeunes, il faut tenir compte des reven-
dications citoyennes et rester vigilants, construire 
une Europe forte et solidaire pour lutter contre le 
populisme grandissant. Le cri d’alarme des élec-
teurs américains est révélateur, n’attendons pas 
que cela arrive chez nous !

Luttons contre le populisme et prenons en compte 
les revendications citoyennes. Comme le rappe-
lait Olivier Maingain le 8 novembre, maintenant 
plus que jamais, l’Europe devra se montrer forte, 
solidaire et surtout unie afin d’accroître son poids 
sur la scène internationale.

actu:

états-unis : les dés sont jetés

Aurore PLUMAT. 
Collaboratrice DéFI Jeunes 
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ACTU:
CETA : C’est-à-dire ?

Depuis quelques semaines, on entend beaucoup 
parler du CETA… FOCUS

Le CETA, c’est quoi ? 

Le CETA (Comprehensive Economic and Trade 
Agreement, ou Accord économique et commer-
cial global) est un accord commercial qui a pour 
objectifs de réduire les droits de douane entre 
l’Union européenne et le Canada et d’aboutir à une 
convergence de normes afin de limiter les barrières 
non tarifaires au commerce. Ainsi, le but est de 
réduire de 36% à 3% la part des exportations 
européennes soumises à ces obstacles. Il s’agit 
d’un traité « mixte », c’est-à-dire qu’il doit être 
validé par l’Union européenne mais aussi par les 
États membres. 

Le CETA contient des dispositions concernant 
les droits de douane, l’agriculture, les marchés 
publics, les indications géographiques, les brevets, 
les services publics, la convergence des normes, 
les services financiers, l’environnement, les tribu-
naux d’arbitrage, la coopération règlementaire et 

la mobilité professionnelle mais n’aborde aucu-
nement l’audiovisuel pas plus que les OGM ni les 
hormones. 

Processus ?

Trois étapes sont nécessaires à l’approbation du 
CETA. D’abord les gouvernements européens et 
canadien ont rédigé le texte. La première version 
du CETA, dévoilée en 2014, a subi de vives critiques 
et les parties prenantes ont été contraintes de le 
réécrire afin d’obtenir, en 2016, une version défi-
nitive. Ensuite le Parlement européen doit ratifier 
le texte. Enfin les parlements nationaux doivent 
également le ratifier car il touche à la fois aux 
compétences de l’Union européenne et des États 
membres. 

Concrètement, la Belgique, la Roumanie et la 
Bulgarie bloquaient le processus à la première 
étape. La Roumanie et la Bulgarie éme ttaient des 
réserves tant que la question de la libéralisation 
des visas de leurs ressortissants vers le Canada 
n’était pas réglée. C’est à présent chose faite, il 
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ne manquait plus au CETA que les accords wal-
lon et bruxellois pour être finalisé. Or, tant qu’une 
des entités fédérées n’était pas d’accord avec la 
proposition de texte, la Belgique ne pouvait signer 
le traité. 

Qu’est-ce qui bloquait? 

Deux positions étaient soutenues par les opposants 
wallons et bruxellois au traité : d’une part, beau-
coup refusaient les accords de libre-échange par 
principe, craignant qu’ils ne détruisent plus d’em-
plois qu’ils n’en créent et qu’ils soient une menace 
pour les services publics et les normes environ-
nementales, sanitaires ou sociales européennes. 

D’autre part, avant la réunion du 21 octobre, 
certains mettaient en avant d’autres élèments 
jugés inadmissibles par les députés wallons et 
bruxellois. Ils estimaient que le CETA menaçait 
l’agriculture (un point de friction se situe au niveau 
des hormones et des OGM, un second au niveau 
de l’absence de réciprocité pour la clause de sau-
vegarde agricole prévue par le traité), les services 

(le principe de précaution, l’exception culturelle, 
les clauses sociales et environnementales dans les 
marchés publics ou encore la coopération régle-
mentaire  en régions wallonne et bruxelloise) et le 
système d’arbitrage pour la résolution des conflits.

Celui-ci était jugé problématique car il offrait 
la possibilité à une entreprise privée d’attaquer 
un gouvernement si celle-ci considèrait qu’il y 
avait entrave à ses intérêts suite à une décision 
politique. 

Ils redoutaient par la même occasion que les mul-
tinationales américaines de l’agroalimentaire dont 
le siège est ou sera au Canada ne bénéficient 
de l’accord pour pénétrer au mieux les marchés 
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européens et les inonder de leurs produits hors 
normes). Les députés wallons et bruxellois souhai-
taient donc davantage de garanties sur la portée 
du texte afin d’en anticiper les conséquences. 

Lors de la réunion du 21 octobre, une déclaration 
interprétative avait été proposée mais des ques-
tions subsistaient quant à son statut juridique. 

Dès le 24 octobre, certaines revendications des 
régions ont été entendues. Concrètement, après 
le Comité de Concertation du 26 octobre les négo-
ciations n’ont plus porté que sur deux points jugés 
essentiels par les entités fédérées francophones: 
l’agriculture et l’arbitrage. 

Finalement? 

Lors du Comité de Concertation du 27 octobre un 
accord s’est dégagé sur les points du traité qui 
posaient encore problème. Selon les députés wal-
lons et bruxellois, des avancées énormes ont été 
réalisées et des garanties ont été reçues, notam-
ment sur le fait que le mécanisme de règlement 
des différents entre les investisseurs et les États 
sera revu avant la ratification définitive du traité, 
ce qui les a poussé le 28 octobre à autoriser  la 
signature de l’accord par le Gouvernement fédéral. 

Le CETA a finalement été signé le 30 octobre même 
si certains présidents de partis francophones sont 
encore méfiants quant à sa ratification et sa mise 
en œuvre.

Aurore PLUMAT. 
Collaboratrice DéFI Jeunes 

Jennifer LESIRE 
Chargée de communication DéFI Jeunes
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L’IVG en pologne quelles conséquences ? 

En Pologne, l’avortement n’est autorisé que dans 
trois cas: un risque pour la vie et la santé de la 
femme enceinte, une grave pathologie irréversible 
chez l’embryon et une grossesse résultant d’un viol 
ou d’un inceste. Les médecins pratiquant l’avor-
tement en-dehors de ces trois cas sont passibles 
de deux ans de prison.

Mais le parti conservateur Droit et Justice (PiS), 
poussé par les organisations anti-avortement et 
l’Église catholique, souhaite une interdiction totale 
de l’avortement et une pénalisation accrue tant 
pour les médecins (jusqu’à cinq ans d’emprison-
nement) que pour les femmes qui avortent.

Pour DéFI Jeunes, cette proposition démontre à 
quel point le droit des femmes à disposer de leur 

corps et de choisir leur vie reste fragile au sein 
même de l’Union européenne, après des remises 
en cause en Espagne, en Italie ou encore en 
Hongrie.

Pourtant, le droit international reconnaît l’accès 
à l’avortement sûr et médicalisé comme un 
droit fondamental. Par conséquent, interdire 
totalement l’avortement revient à pousser les 
femmes à avorter dans la clandestinité, dans des 
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Sophie ROHONYI. 
Présidente DéFI Jeunes Rhode-Saint-Genèse.

conditions sanitaires et médicales désastreuses. 
Cela renforce en outre l’inégalité sociale entre les 
femmes puisque les plus précarisées d’entre elles 
rencontrent plus de difficultés pour se rendre 
à l’étranger afin de bénéficier d’un avortement 
sécurisé.

Ce sont précisément ces arguments que des mil-
liers de Polonaises ont scandés dans les rues du 
pays le 3 octobre, poussant le Gouvernement et 
sa majorité à faire marche arrière, rejetant in fine 
le texte en Commission Justice de la Chambre du 
Parlement polonais. 

À première vue, il s’agirait d’un désaveu pour le 
parti conservateur qui, pour la première fois depuis 
son arrivée au pouvoir en octobre 2015, a dû céder 
sous la pression des manifestations, puisque ces 
dernières étaient soutenues par 67% des Polonais.

Mais à y regarder de plus près, cette “vic-
toire” serait plutôt une manoeuvre politique du 
Gouvernement polonais. En effet, dès le rejet du 
texte en Commission, celui-ci a annoncé qu’il 
continuerait à défendre la vie et qu’un nouveau 
projet de loi, non moins restrictif, était en prépa-
ration. L’enjeu est ici de donner des gages aux 
organisations « pro-vie » et à l’Église, en interdi-
sant par exemple l’avortement même en cas de 
handicap constaté chez le fœtus.

La vigilance reste donc plus que jamais de mise!
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Paysans-Artisans 

Un des premiers gestes à poser pour notre santé, c’est 
de manger sainement. Tout le monde le sait mais 
pourtant trop de personnes ne réalisent pas encore 
l’importance de notre alimentation. Outre le fait que la 
“junk-food” et d’autres plats préparés sont devenus le 
quotidien de notre société, nos fruits et nos légumes 

sont aussi devenus des ennemis pour notre santé. 
La faute aux pesticides et aux autres produits 
qui, sur le long terme, agissent sur nous tels 
des poisons. Mais c’est sans compter sur les 

chevaliers des temps modernes qui, grâce à la 
concrétisation de leurs rêves, contrent l’industrialisation du goût et 
l’empoissonnement de nos terres. Retrouvez ci-dessous l’interview 
d’un de ces chevaliers: Bertrand Delvaux, travailleur à la coopérative 
Paysans-Artisans qui réunit des consommateurs et des producteurs  : 
citoyens acteurs de la région namuroise. 

En quoi consiste votre coopérative?

Paysans-Artisans rassemble  50 producteurs qui proposent aux 
consommateurs des produits de qualité dans une ambiance convi-
viale. Deux acteurs principaux entrent en jeu : les producteurs et les 
consommateurs, ils sont reliés grâce à notre grand marché virtuel: 
www.paysans-artisans.be. Notre initiative est née en mai 2013 avec 
une quinzaine de producteurs regroupés selon deux critères : la proxi-
mité géographique et la petite taille de la structure. Nous recherchons 
avant tout des producteurs avec un savoir-faire.
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Quel est le but concret de Paysans-Artisans?

D’une part, on veut vraiment aider les producteurs 
pour qu’ils puissent gagner du temps et leur per-
mettre de continuer à faire ce qu’ils aiment, c’est-
à-dire leur métier. En parallèle nous mettons tout 
en œuvre pour leur offrir un débouché pour leurs 
produits. Nous proposons une offre 
concrète de circuit court, ce qui est 
très difficile et assez rare. D’autre 
part, nous voulons sensibiliser le 
consommateur et son palais à un 
retour au goût véritable dans le res-
pect de l’humain et de l’environne-
ment.  Finalement, nous proposons 
un véritable partage win-win.

Quels ont été les éléments 
déclencheurs de cette 
initiative?

C’est une bande de vieux “briscards” réunis autour 
d’une table voulant expérimenter un autre modèle 
de consommation. Ils ont su fédérer autour d’eux 
des producteurs de la région et une centaine de 
coopérateurs qui ont cru en leur projet. L’aventure 
compte aujourd’hui plus de 300 coopérateurs, 
une cinquantaine de producteurs, une centaine 
de bénévoles mais surtout plus de 800 consom-
mateurs! L’offre de produits de saison est aussi 
diversifiée que dans un supermarché pour les 
produits locaux. 

Dans la pratique, comment cela se passe-t-il 
pour le consommateur?

Première possibilité : passer commande  sur 
notre site internet (www.paysans-artisans.be). 
Les produits sont livrés dans un de nos 9 points 
de R’Aliment, véritable bulle où les gens se ren-

contrent, parlent et partagent leur 
savoir-faire. Vous pouvez aussi venir 
rencontrer nos producteurs sur les 
marchés que nous organisons 5 à 6 
fois par an. 

Avez-vous des activités pour sensibi-
liser les jeunes à l’importance d’une 
alimentation plus saine?

Nous participons à l’Université popu-
laire qui propose des formations chaque 
mois sur différents thèmes.  Nous avons 
engagé 4 jeunes à mi-temps grâce à un 

«groupement d’employeurs». C’est une expérience 
vraiment positive pour chacun. 

Nous aimerions aussi fournir des cantines. Nous 
proposons déjà des animations telles que le Repair 
Café, un véritable échange de savoir-faire; l’atelier 
de la bolée où ensemble nous produisons du cidre 
et des projections film-débat. 

Sentez-vous un réel engouement pour ce type 
de consommation?

Nous n’avons pas fait de publicité pendant un 
an et pourtant nous grandissons chaque jour. 

 Sensibiliser 
le consom-
mateur et 
son palais 
à un retour 

au goût 
véritable. 
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Notre réussite tient à 90% au bouche à oreilles. 
Naturellement les gens recherchent un autre mode 
de consommation. C’est aussi une initiative inter-
générationnelle au sein de laquelle des jeunes de 
25 ans côtoient des personnes de 70 ans.

Pensez-vous que les producteurs ont encore 
un avenir sans des coopératives telles que la 
vôtre?

Il y a vraiment une recrudescence des commerces 
locaux mais cela reste très difficile d’écouler toute 
sa marchandise. Je crois donc qu’il est très impor-
tant pour soutenir les producteurs de mettre en 
place des initiatives telles que la nôtre. 

Pouvez-vous donner 3 bonnes attitudes à 
prendre pour une meilleure alimentation?

Si chaque consommateur achète une partie de 
ses aliments dans les circuits courts et laisse de 
côté les grandes chaînes, cela aura une incidence 
énorme. Se poser des questions sur ce qu’on nous 
dit et sur ce qui se trouve dans notre assiette.  Être 
curieux et redécouvrir le plaisir de manger. Pour 
terminer je dirai «créer un petit frère de Paysans-
Artisans.» Nous pensons sérieusement à constituer 
une fédération sans faire payer de franchise, juste 
partager le modèle. A bon entendeur! 

Jennifer LESIRE 
Chargée de communication

DéFI Jeunes

 MAG

27

INTERVIEW



programme de formation relie-f
8 décembre 2016
info : www.dialoguejeunesse.be 

Conférence-débat du CEG 
mardi 13 décembre 2016 
Info: www.defi.eu

Pink Drink  
jeudi 19 janvier 2017
Info: www.defijeunes.be

Mario kart 
jeudi 29 décembre 2017
Info: www.defijeunes.be

sois belge et tais-toi  
JEUDI 8 décembre 2016
Info: www.defijeunes.be

Saint-nicolas 
samedi 3 décembre  
Info: www.defijeunes.be

activitéS: prochainement
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Pour résoudre les problèmes de mobilité autour de l’hôpital de 
la citadelle, DéFI Jeunes Liège propose une idée audacieuse et 
novatrice : un téléphérique !

L’hôpital de la citadelle (CHR), l’un des plus grands 
hôpitaux du pays, souffre depuis des années d’un 

manque d’accessibilité, que ce soit en voiture 
ou en transport en commun. Des alternatives 

audacieuses pour désengorger le quartier de 
la citadelle doivent être étudiées.

Pour DéFI jeunes Liège, l’idée d’un télé-
phérique mérite d’être creusée. En 
effet un téléphérique pourrait devenir 
la liaison rapide entre l’hôpital de la 
citadelle et un arrêt du futur tram au 
centre-ville, mais il pourrait aussi relier 
rapidement l’hôpital au futur parking-
relais de Vottem, à la fin de l’E313. En 
plus de désengorger tout un quartier, le 
téléphérique permettrait de contribuer à 
l’attrait touristique de la ville en mettant 
en valeur les coteaux de la citadelle. Il 

est temps de faire preuve d’audace en 
matière de mobilité ! 

Un téléphérique  
pour désengorger la Citadelle ! 

François POTTIÉ. 
Président DéFI Jeunes  de Liège-Seraing
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évènement
DéFI Jeunes aux fêtes de Wallonie. 

Si l’on devait dresser une liste des événements 
culturels de renommée internationale, le carnaval 
de Rio, le festival de Cannes, la revue du Crazy 
Horse à Paris, les fêtes de la bière à Munich et 
le nouvel an chinois y occuperaient une place de 
choix. 

Cependant un événement bien plus important les 
éclipserait presque totalement. Ces sont les fêtes 
de Wallonie à Namur. On peut en effet y danser 
comme à Rio, y croiser des stars comme à Cannes, 
y rencontrer de jolies filles comme à Paris,  y boire 
avec modération, pas comme à Munich et y voir 
des dragons comme en Chine mais seulement 
si l’on a bu sans modération, comme à Munich ! 

Mais à Namur, en plus de tout cela, il y a la cita-
delle d’où l’on peut embrasser la cité d’un seul 
regard, il y a le cours de la Meuse dans lequel se 
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mirent les éclats de la fête, il y a les péquets et les 
avisances, il y a enfin les Namurois avec leur ini-
mitable accent, la chaleur de leur accueil 
et leur sens de la fête mais surtout, sur-
tout, on peut y trouver le stand des DéFI 
Jeunes et rien que pour cette raison, ces 
fêtes de Wallonie sont incontournables et 
détrônent dans notre classement toutes 
les autres manifestations !

Cette année encore, ils étaient nombreux 
les jeunes présents sur notre stand pour 
aller à la rencontre du public afin de le 
sensibiliser à la chose publique et d’infor-
mer les gens sur les projets de dévelop-
pement portés par DéFI Jeunes pour la Wallonie.

Côté innovation, en plus de distribuer des gadgets 
(bics, ballons gonflés à l’hélium, cartes postales, 
etc) et d’organiser un quiz politique permettant 

Henri ZIMMERMANN 
Détaché Pédagogique 

DéFI Jeunes.

de remporter des places de cinéma, les jeunes 
avaient organisé une tombola en collaboration 

avec  les aînés. Cette idée n’était 
pas innocente : on recevait le 
billet de tombola au stand ainsi 
qu’un plan pour aller retirer son 
lot. Cette mystérieuse carte au 
trésor conduisait au 100 de la 
rue des Brasseurs, nulle part 
ailleurs qu’au bureau wallon de 
DéFI ! C’est là que les gens étaient 
accueillis avec un péquet et qu’ils 
pouvaient retirer leur lot.

Alors, récupération politique ? Oui, 
peut-être ! Allez, c’est de bonne guerre.

Il y a le cours 
de la Meuse 
dans lequel 
se mirent  
les éclats  
de la fête.
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3, 2, 1… Partez ! Je déclare ouverte la période de la course aux cadeaux. Lors des fêtes de fin d’année, 
un lutin mal averti peut vite se retrouver les poches vides et le compte en banque criant famine. La ruée 
vers le cadeau extraordinaire, rendant les yeux de notre chérubin brillant d’excitation et ceux de belle-
maman remplis d’amour et de reconnaissance... enfin! Oui mais… attention! Un cadeau mal choisi, en 
plus de nous ruiner, peut aussi instantanément nous réduire au rang des répudiés aux yeux de nos êtres 
chers! Pas de panique, ici vous trouverez toutes les astuces pour devenir un lutin du Père-Noël averti!

Sites en ligne ! 
Finies les longues files d’attente, la 
cohue des magasins et des bambins 

rivés devant les rayons jouets! Mesdames 
et messieurs, c’est un grand jour ! Je vous 

annonce qu’à l’aire du 2.0 vous pouvez régler 
TOUTES vos courses de fin d’années sans bouger 
de votre divan! Il vous suffira seulement de choisir 
parmi la multitude de sites qui vous proposent des 
cadeaux originaux à prix réduit et de dégainer 
votre carte visa! Par ici : www.cadeauxfolies.be / 
http://www.thepopcase.com.  

Fiche pratique
Cadeaux à gogo 
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A vos menottes ! 
Le doux souvenir des œuvres 
d’art ramenées à vos parents 
pour leur fête ! Il est temps 
d’enfiler à nouveau votre tablier 

et de vous remettre au bricolage! 
En plus d’être économe, c’est ten-

dance. A l’heure du DIY (Do It Yourself), nous voyons 
plein de sites expliquer comment faire d’un vieux 
t-shirt un sac tendance et pratique! Quoi de mieux 
qu’un cadeau confectionné par les doigts de fée 
de l’être aimé !  Par ici : www.lemeilleurdudiy.com 
/ www.lafabriquediy.com.

Brocantes !
Certes, en cette période les 
brocantes deviennent aussi 
rares que les feuilles sur les 

arbres ! Mais pour les plus orga-
nisés la période hivernale regorge 

de ces brocantes où nous pouvons dénicher la 
perle rare pour moins de 5€! En plus du plaisir de 
farfouiller à la Indiana Jones vous pourrez offrir un 
cadeau qui sent l’histoire et le mystère! 

Magasins de seconde main !
Pour les plus frileux et les pro-
crastinateurs ( qui? moi? ) qui ont 
raté la période des brocantes ne 

vous inquiétez pas, les magasins de 
seconde main sont là ! Ils ont encore 

tendance à avoir mauvaise réputation alors 
qu’ils sont une vraie mine d’objets en tout genre et 
en très bon état. L’atout majeur de certains c’est 
que non contents d’être dignes de la caserne d’Ali 
Baba, ils financent de beaux projets remplis de 
sens comme Oxfam et les Petits Riens!

Marchés des artisans !
On ouvre grand les mirettes 
et on se laisse séduire par les 

nombreuses créations origi-
nales d’artistes authentiques! Les 

marchés des créateurs sont autant d’oc-
casions de faire des cadeaux originaux et bien 
souvent de soutenir des artisans qui travaillent 
encore avec le cœur et par amour de leur métier! 
Les prix sont plus élevés mais les pièces sont 
uniques et réalisées avec passion! 

Marchés de Noël !
Oui, il y a d’autres stands que 
ceux du vin chaud dans les 
marchés de Noël.

Jennifer LESIRE 
Chargée de communication DéFI Jeunes
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  Le prix Nobel

Le prix Nobel de la paix 2016 a été attribué, vendredi 7 
octobre, au président colombien Juan Manuel Santos pour 
ses efforts en faveur du processus de paix avec les Forces 
Armées Révolutionnaires de Colombie (FARC).

Le panda géant n’est plus menacé d’extinction

Alors qu’il figurait depuis 1990 dans la liste 
mondiale des espèces menacées d’extinc-
tion, le panda géant n’est désormais plus 
considéré comme une espèce « en danger ».  

Ce symbole de la protection de la nature dans le 
monde entier appartient désormais à la catégorie  
« vulnérable » dans la base de données de l’IUCN.

Djoune: la nouvelle mascotte de défi jeunes 

Djoune a été présentée aux membres lors du Bar Burger.
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licenciement massif chez ING

Une restructuration majeure était redoutée chez ING Belgique. Lundi 
3 octobre la nouvelle est tombée : au total ce sont 3.158 emplois qui 
sont menacés à l’horizon 2017-2021.

nos diables rouges

Après quatre matchs, nos diables affichent un goal average 
monstrueux : 21 buts marqués pour un seul encaissé.

Ils nous ont encore offert un spectacle improbable le 13/11 
en s’imposant 8-1 contre l’Estonie.

La prochaine sortie du nouvel album des Stones

Blue And Lonesome, le premier album depuis A Bigger 
Bang en 2005. Pour ce 18ème opus le groupe s’oriente vers un style 
blues et a même demandé à Eric Clapton de participer à la production.
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défi jeunes 
DéFI Jeunes est une organisation de jeunesse fondée en 1966, soutenant les valeurs de Démocrate 
Fédéraliste Indépendant, son parti politique. Les Jeunes sont constitués de diverses sections en Wallonie,  
à Bruxelles et en périphérie. Tu trouveras ci-dessous la liste des sections ainsi que leur président respectif. 
N’hésite pas à les contacter !

Sections locales de Bruxelles

1160 Auderghem.
Présidente : Eloïse Defosset
Email : defosseteloise@hotmail.fr

1000 Bruxelles
Président : Emmanuel de Hemricourt
Email : edehemricourt@parlbru.irisnet.be 

1040 Etterbeek.
Président : Fadel Yousfi.
Email : fadel@cartoucheplus.be

1140 Evere.
Présidente : Sabrina Grenier.
Email : grenier_sabrina@hotmail.fr

1190 Forest.
Président : Vincent Pâques. 
Email : paquesvincent@gmail.com

1050 Ixelles.
Président : Nicolas Harmel.
Email : nicharmel@gmail.com

1070 Anderlecht.
Présidente : Stéphanie Ngalula.
Email : st.ngalula@gmail.com

1090 Jette.
Président : José Itata 
Email : itata.fservices@outlook.com

1081 Koekelberg.
Président : Arnaud Van Bogaert.
Email : vanbogaertarnaud@hotmail.com

1080 Molenbeek.
Président : Rachid Ben Salah.
Email : rachidbensalah@live.fr 

1030 Schaerbeek.
Présidente : Deborah Lorenzino.
Email : deborahlorenzino@hotmail.com

1180 Uccle.
Président : Jérôme De Mot.
Email : jeromedemot@hotmail.com

1200 Woluwe-Saint-Lambert.
Présidente : Delphine De Valkeneer.
Email : delph_val@hotmail.com

1150 Woluwe-Saint-Pierre.
Présidente : Sandra Ndongala.
Email : ndongalasandra@gmail.com
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Sections locales de la périphérie

1620 Drogenbos.
Président : Grégory Boen.
Email : gregory_boen@hotmail.com

1950 Crainhem
Présidente : Olivia Danis.
Email : oliviadanis@gmail.com

1640 Rhode-Saint-Genèse.
Présidente a.i. : Sophie Rohonyi.
Email : srohonyi@defi.eu

1700 Dilbeek.
Président : Pierre-Raphaël Collignon
Email : prcollignon@hotmail.com

cercle universitaire 

De l’ULg : 4000 Liège. 
Président : François Pottié.
Email : francois-16@hotmail.com

Sections provinciales de 
Wallonie 

Province du Luxembourg.
Présidente : Cécile Louis.
Email : cecile.louis30@gmail.com

Province du Hainaut.
Présidente : Kathleen Demarque.
Email : demarque.kathleen@hotmail.com  

Province de Liège.
Président : Fabien Theys.
Email : fabientheys@gmail.com

Province de Namur.
Président : Sébastien Strazzer.
Email : sebastienstrazzer@gmail.com

Province du Brabant wallon.
Président : Kévin Charlier.
Email : kevincharlier@defibla.eu

Sections locales de Wallonie 

5030 Gembloux.
Président : Amaury Alexandre.
Email : amaury@defi.eu

6000 Charleroi.
Président : Jean-Noël Gillard.
Email : jnoel.gillard@hotmail.com 

6747 Châtillon.
Président : Jean-Luc André.
Email : andrejl@proximus.be 

4000 Liège-Seraing. 
Président : François Pottié.
Email : francois-16@hotmail.com

1400 Nivelles.
Président : Daniel Bohm.
Email : daniel.bohm1@gmail.com 

7340 Wasmes.
Président : Mickaël Coulon.
Email : mickael.coulon@live.be

7331 Mons Borinage.
Présidente : Lise Lefèbvre.
Email : llefebvre@defi.eu
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Les objectifs de défi jeunes : 
 º Intéresser et sensibiliser les jeunes  
à la politique.

 º Défendre les droits des jeunes francophones. 

 º Promouvoir la solidarité au sein des jeunes  
de la Fédération Wallonie-Bruxelles et au-
delà, dans la francophonie internationale.

 º Soutenir les jeunes et leur donner la possibi-
lité d’être des citoyens responsables, actifs, 
critiques et solidaires (des CRACS).

 º Contribuer au développement 
des responsabilités et des aptitudes 

personnelles des jeunes en vue de 
les aider à devenir des citoyens 
conscients et leur donner l’opportu-

nité de construire des points de vue 
collectifs à promouvoir et à exprimer.

Ces objectifs se concrétisent par le biais de diverses actions :

 º Organisation de week-ends de réflexion.

 º Participation à divers événements  
(Fêtes de Wallonie, salons SIEP, …).

 º Actions de sensibilisation sur le terrain.

 º Participation aux élections.

 º Organisation d’activités sportives,  
de conférences, de sorties culturelles.

 º Élaboration de fiches pratiques. 

 º Aide à de jeunes artistes par l’organisation  
de concerts, d’expositions, de concours,…

 º Actions de prévention avec la distribution  
de préservatifs lors de divers événements.

 º Journées ou soirées festives permettant la 
rencontre entre les différents membres  
de l’ASBL.

 º Une activité culturelle vous intéresse ?  
Vous aimeriez organiser un débat au sein de votre 
école (ou ailleurs) ? Contactez Henri sur  
henri@defijeunes.be

 º Une information que vous désirez voir relayée sur 
notre Facebook ou dans la newsletter? Un article à 
proposer pour notre magazine ? Contactez Jennifer 
sur communication@defijeunes.be ou Aurore sur 
aurore.plumat@defijeunes.be

 º Une question d’ordre administratif ? Un problème 
quelconque à régler au sein de votre section ? 
Contactez Jacqueline sur info@defijeunes.be
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nos permanents à votre service

Deviens membre Défi jeunes !
La philosophie et les objectifs des DéFI Jeunes t’intéressent ? Alors, deviens 
membre. Tu peux faire ta demande d’adhésion directement sur notre site : www.
defijeunes.be ou en envoyant un mail à info@défijeunes.be !

 º Une activité culturelle vous intéresse ?  
Vous aimeriez organiser un débat au sein de votre 
école (ou ailleurs) ? Contactez Henri sur  
henri@defijeunes.be

 º Une information que vous désirez voir relayée sur 
notre Facebook ou dans la newsletter? Un article à 
proposer pour notre magazine ? Contactez Jennifer 
sur communication@defijeunes.be ou Aurore sur 
aurore.plumat@defijeunes.be

 º Une question d’ordre administratif ? Un problème 
quelconque à régler au sein de votre section ? 
Contactez Jacqueline sur info@defijeunes.be

 º Un visuel à élaborer ? Besoin de conseils 
pour qu’il soit impossible de passer à  
côté sans y poser le regard ? Contactez  
Cédric sur cedricjfdf@gmail.com

Parce que faire partie d’une organisation de jeunesse comme la nôtre, ce n’est pas seulement participer 

aux nombreux événements que nous mettons en place, nous vous rappelons que nous sommes aussi là 

pour vous aider à organiser toutes les activités qui VOUS tiennent à cœur et rien ne nous fait davantage 

plaisir que lorsque les idées viennent de nos membres et de nos sympathisants ! Chacun de nos cinq 

permanents pourra vous assister dans un domaine qui lui est propre.
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